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DE BELLES TONDEUSES À QUATRE PATTES
Dans le cadre de ses actions en matière de développement durable, la Ville a renforcé son 
personnel à quatre pattes. Après les chevaux territoriaux et les chèvres, quatre moutons 
de race Scottish Blackface sont arrivés en septembre. Une espèce résistante capable de 
s’adapter aux sols très humides. Bienvenue à Shaun, le bélier, ainsi qu’à Sheratan, Arietis 
et Surprise, les brebis. Ces beaux animaux à cornes sont affectés à l’éco-paturage dans 
la commune. Ils sauront nettoyer avec voracité les endroits diffi ciles d’accès.
Découvrez les photos sur la page Facebook de la Ville.

UN MESSAGE DE PAIX HAUT EN COULEURS !
Pour marquer la Journée internationale de la Paix (21 septembre), 
un atelier participatif artistique était proposé au cœur du quartier 
Barbusse-Hugo-France. Autour de Carole Grammont, animatrice 
municipale, et de l’artiste peintre Cocotte, plusieurs volontaires de 
tous âges ont redonné quelques couleurs à l’espace bétonné au pied 
des immeubles. Les habitants ont peint en arc de cercle la phrase de 
Mahatma Gandhi “Il n’y a pas de chemin vers la paix, la Paix est le 
chemin.” Sandrine Fontaine, conseillère municipale déléguée à la 
Culture de paix a participé, en famille, à la réalisation de ce message.
Plus d’images sur la page Facebook de la Ville.

RETROUVEZ-NOUS SUR FACEBOOK
WWW.FACEBOOK.COM/VILLE.GONFREVILLELORCHER

SUIVEZ LE COMPTE INSTAGRAM DE LA VILLE
@GONFREVILLELORCHER

POUR PLUS D’INFORMATIONS
WWW.GONFREVILLE-L-ORCHER.FR
JEUNESGONFREVILLAIS.FR

INFOS SPÉCIALEMENT DESTINÉES
AUX JEUNES DE 13 À 25 ANS

   LE PUBLIC N’A PAS MANGÉ DE LAPIN
Comme chaque année, la saison culturelle municipale a été lancée 
sous le signe de l’humour. Le 29 septembre, les Mangeurs de lapins 
se sont fait la malle sur la scène de l’ECPC. Un show burlesque livré 
par trois comédiens pleins de ressources. Une salle pleine les a suivis 
dans leur périple trépidant. Suisse, Argentine, Mexique Amazonie, 
Ecosse… ont été des destinations propices aux envolées et aux 
chutes mémorables.
Plus d’images sur la page Facebook de la Ville.

DES CARNETS DE VOYAGES EN NOIR/BLANC/ROUGE
Emmanuel Malandain, animateur photo à l’Aglec, a exposé un 
beau carnet de voyage à la médiathèque du 18 septembre au 13 
octobre. Présentés dans le hall et sur les rayons de la bibliothèque, 
les paysages nous emmenaient tour à tour en ville, à la campagne 
ou en bord de mer. L’originalité de l’exposition tenait au fait que 
le photographe a su intégrer des notes rouges dans certaines vues 
traitées originellement en noir et blanc.
Plus d’images sur la page Facebook de la Ville.
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Vous êtes très nombreux à nous alerter à propos des méthodes utilisées 
par les entreprises chargées de remplacer les compteurs électriques 
par des appareils “Linky”. Harcèlement, absence de recueil du 

consentement, menaces d’amendes, diffusion de fausses informations 
(il a notamment été dit que le maire allait écrire aux habitants pour leur 
demander d’accepter la pose, ou que l’arrêté municipal avait été annulé par 
la justice)… A ce sujet, la Sous-préfecture aurait donné consigne à la Police 
Nationale de ne pas intervenir lorsque des citoyens la contacte à ce sujet, 
ce que je ne peux que déplorer.
Mais je tiens également à rappeler quelques vérités.
Tout d’abord, il n’est pas dans mes attributions d’inciter la population 
à accepter ou refuser la pose d’un compteur électrique. Les citoyens 
Gonfrevillais sont libres et la Ville n’a jamais entendu prendre une décision 
à leur place. Ensuite, aucune amende ne peut vous être adressée pour refus 
d’installation, seuls les relevés de compteurs pourraient éventuellement être 
surfacturés. Enfi n, l’arrêté municipal du 6 juin 2018 n’a, à ce jour, jamais été 
attaqué en justice. Il reste donc applicable en l’état.  A l’origine, la municipalité 
avait manifesté son opposition dans un vœu du conseil municipal le 1er avril 
2017. Mais le non respect par Enedis de ses engagements (présentation 
des sous-traitants, non transmission des plaquettes explicatives) et la 
persistance des méthodes de pose abusives, m’ont contraint à prendre un 
arrêté suspendant le déploiement des compteurs sur l’ensemble du territoire 
communal, notamment pour protéger les plus fragiles. 

Que reprochons-nous à Linky ?
Linky est un compteur communicant qui doit être installé dans 35 
millions de foyers jusqu’en 2021. A terme, le coût total de l’opération sera 
entièrement supporté par les usagers, ce qui est déjà contestable en soi. 
Sur le plan environnemental, la facture sera lourde également puisque 35 
millions de compteurs en état de marche vont être jetés. Par ailleurs, la pose 
de ces compteurs permettra à Enedis de supprimer près de 6 000 emplois. 
Enfi n, Linky collecte des données personnelles sur vos habitudes de vie et 
représente, de ce fait, un danger pour la vie privée des consommateurs. Et 
je ne parle pas du risque de coupures à distance…
Pour toutes ces raisons, la municipalité rappelle son opposition ferme 
à la pose de ces compteurs. Je souhaite d’ailleurs saisir la justice pour 
non respect de l’arrêté municipal du 6 juin 2018. En cela vos nombreux 
témoignages nous seront précieux. Dans l’immédiat, nous continuerons 
d’être à votre écoute pour protéger vos droits élémentaires.

COMPTEURS LINKY :
RÉTABLISSONS LA VÉRITÉ
PAR ALBAN BRUNEAU, MAIRE DE GONFREVILLE L’ORCHER
CONSEILLER DÉPARTEMENTAL, VICE-PRÉSIDENT DE LA CODAH
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CONTACTEZ-NOUS
REDACTION-ACTUALITES@GONFREVILLE-L-ORCHER.FR

  
OCTOBRE EN ROSE
C’était une première. À l’initiative de la médiathèque, collectivités, 
organismes et associations se sont unis en octobre pour lutter contre 
le cancer du sein. Ainsi, la médiathèque, les écoles municipales de 
danses et de couture, le Clec, le CCAS, en lien avec la Codah, la CPAM, 
la Ligue contre le cancer, Vivre mieux le lymphœdème, Emergence, 
l’Aglec, l’Agies, l’ESMGO Athlétisme et l’OMS ont proposé des rendez-
vous mêlant prévention et soutien : marche rose, exposition de photos, 
fl ashmob, cours de danse adapté, conférence, fi lm, spectacle (voir p.8).
Plus d’images sur la page Facebook de la Ville

LA SEMAINE BLEUE
En octobre, la Ville et le CCAS plaçaient la Semaine nationale des retraités et 
personnes âgées sous le signe de la protection de la nature. En plus des rendez-vous 
traditionnels (dictée intergénérationnelle, théâtre de boulevard, après-midi dansant, 
théâtre forum, atelier créatif intergénérationnel), la Maison de l’Estuaire est venue 
présenter la faune et la fl ore locales à l’Ehpad Les Charmettes. Une marche a 
également été organisée pour aller dans la nature.

Manifestation le 9 octobre au Havre aux côtés des salariés, des agents publics, 
des retraités contre la politique sociale du gouvernement.

mailto:REDACTION-ACTUALITES@GONFREVILLE-L-ORCHER.FR
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AGATHE GAILLARD
LA MARIANNE D’AUJOURD’HUI

En novembre 1968, c’est dans la mairie de Déville-les-Rouen 
qu’était dévoilée la première Marianne d’aujourd’hui imaginée 
par Raymond Gosselin, artiste gonfrevillais décédé en octobre 

2017. Portrait d’une belle dame qui a pris place dans la salle du 
conseil municipal en janvier 1969.

“Notre but en réalisant cette Marianne d’aujourd’hui a été d’actualiser le 
symbole de la République en prenant comme modèle une jeune femme 
inconnue qui a su exprimer avec noblesse à la fois le romantisme et le 
dynamisme d’aujourd’hui”, expliquaient les “pères” de Marianne, Raymond 
Gosselin et le photographe Jean-Philippe Charbonnier, par ailleurs reporter 
pour le magazine Réalités. Rompant avec les bustes de Marianne en plâtre, 
la Marianne d’aujourd’hui est représentée sur une plaque d’aluminium 
mat sensibilisée dans le format 50x60. Les lignes noires du portrait épuré 
tranchent sur le métal gris.
La Marianne 68, “noble républicaine”, n’est pas passée inaperçue. Elle fi t 
la Une de France Soir le 17 novembre 1968. Paris Match y consacra deux 
pleines pages le 30 novembre 1968. On parla d’elle dans le Journal de Tintin, 
dans le Canard Enchaîné, sur RTL, Europe1... Historia la présenta également 
sur sa couverture en août 1971. Près de deux cents mairies l’ont adoptée.
C’est Agathe Gaillard qui a prêté ses traits à l’héroïne modernisée. En effet 
inconnue en 1968, elle avait 30 ans quand elle posa. “Agathe est grande, 
mince, blonde et possède les mensurations de Miss Univers : 90 cm de tour 
de poitrine, 60 de taille et 80 de hanche” révélait très élégamment France 
Soir. Paris Match précisait que le modèle mesure 1,71 mètre. Jean-Philippe 
Charbonnier qui allait devenir l’époux de “Marianne” quelques semaines 
plus tard fi t deux cents clichés avant d’obtenir la bonne photo. La prise 
de vues dura plus de trois heures. “En posant, j’ai pensé à mes souvenirs 
d’écolière, à ces leçons apprises en classe de 6ème sur la Révolution et à 
ces dames en drôles de chapeaux”, expliquait la jeune femme. En guise de 

chapeau curieux, Agathe confectionna son bonnet phrygien avec un vieux 
pull-over rouge. 
Par la suite, Agathe Gaillard est sortie de l’ombre en devenant une pionnière 
de l’art photographique. Soutenue par son mari, mais aussi par Henri Cartier-
Bresson, Edouard Boubat et Robert Doisneau, elle a fondé en 1975, à Paris, 
dans le Marais, la première galerie dédiée à la photographie. Tous les grands 
photographes du monde (Manuel Álvarez Bravo, Larry Clark, Marc Riboud, 
Hiro Matsuoka, Hervé Guibert, Gisele Freund…) ont exposé chez elle. Son 
livre Mémoires d’une galerie publié chez Gallimard retrace cette aventure 
ainsi que le documentaire de Jean-Paul Fargier/Genevière Morgan Le Roman 
photo d’Agathe Gaillard (2018). Elle a vendu en 2017 la précieuse galerie 
qui conserve son nom.
Jointe par téléphone mi-septembre, Agathe Gaillard se souvient. “Pour moi, 
c’est hier. La vie s’écoule vite... Raymond Gosselin cherchait un photographe. 
Il a contacté Jean-Philippe Charbonnier je ne sais plus comment et ils se sont 
très bien entendus. Charbonnier était enthousiaste. Il a fait des essais avec  
moi. Au départ, ce n’était qu’un essai, un brouillon pour réfl échir au cadrage 
et à la lumière. C’est donc pour rendre service que j’ai posé. J’ai pris ça au 
sérieux, mais c’était très amusant. Charbonnier a été content de son travail 
et il a dit qu’il n’y avait pas besoin de chercher un autre modèle. Match a 
publié des photos de Philippe Le Tellier de la supposée séance de pose. Mais 
elles ont été faites après coup. C’était bidon. Cela ne s’était pas passé comme 
ça. Je n’avais pas de serviette sur moi. En réalité, j’étais nue. Cela se passait 
dans mon appartement, en toute simplicité. Pas comme quand on prend en 
photo Brigitte Bardot ou Catherine Deneuve. Il m’est arrivé quelque chose de 
bizarre un jour. J’étais dans la salle des mariages de la mairie de Nîmes où 
mon père a été secrétaire général et j’ai vu que la Marianne d’aujourd’hui y 
était accrochée. Cela voulait dire que ma ville natale ne m’en voulait pas trop 
de l’avoir quittée. J’étais partie, mais j’étais toujours là.”
Merci à Geneviève Gosselin pour le prêt de ses archives.

F A C E  À  F A C E

Jean-Philippe Charbonnier et Agathe Gaillard en Marianne
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Lors du conseil municipal du 24 septembre, 
les élus ont adopté à l’unanimité un vœu 
pour demander au gouvernement des 

moyens fi nanciers à la hauteur des ambitions 
affi chées.

Les élus gonfrevillais s’inquiètent de la nouvelle 
annonce du gouvernement de diminuer à 
nouveau les crédits du ministère de la Jeunesse et 
des Sports en 2019. “Déjà l’année dernière, pour 
son premier budget, le gouvernement Macron-
Philippe avait diminué de 67 millions les crédits 
pour le soutien au sport, entrainant par exemple 
pour la Normandie, un effondrement de 21% 
de l’enveloppe des fi nancements d’État. Pour 
2019, il est question d’une nouvelle baisse de 30 
millions et la suppression de 1 600 postes d’ici 
2022. Sans compter les conséquences lourdes 
pour les clubs de la fi n des contrats aidés, décision 
gouvernementale prise l’année dernière.”
Le maire a souligné que “ce nouveau 
désengagement de l’Etat s’ajoute aux baisses 
de dotation subies par les collectivités locales, 
et notamment les communes, qui peinent 
désormais à pouvoir entretenir les équipements 
sportifs et contribuer au fi nancement des 
associations sportives. A Gonfreville l’Orcher, 

UN VŒU POUR LE FINANCEMENT DU SPORT
C O N S E I L  M U N I C I PA L

Le conseil municipal a validé la vente d’un 
terrain d’environ 3 000m2, rue des Sports 
(derrière le complexe nautique Gd’O) à 

l’association Santra Plus, service de santé au 
travail interentreprises de la région havraise, 
pour un montant de 355 995€ TTC. Dans le 
cadre de son projet de regroupement de ses deux 
entités havraises (Tourville et Massillon), Santra 
Plus souhaite réaliser un bâtiment d’environ 
300m2, avec parking, destiné à répondre aux 
attentes et aux besoins de prévention des 
4600 entreprises adhérentes et de leurs 64 000 
salariés. “Cette installation est une aubaine 
pour le développement économique de notre 
commune, qui est de plus très attachée à la 
santé au travail et à la prévention des risques 
professionnels, a souligné Alban Bruneau. 
82 personnes travailleront sur ce site, sans 
compter les nombreux visiteurs qui viendront en 
consultation ou en formation.”

Un permis de construire est en cours. Les travaux 
devraient s’engager début 2019.

Afi n de lutter contre les locaux commerciaux 
à l’abandon, qui ont tendance à s’accumuler 
depuis quelques années sur le territoire, la 

municipalité a choisi d’instituer une nouvelle taxe 
annuelle sur les friches commerciales. Le taux de la 
taxe est fi xé à 10% la première année d’imposition, 
15% la deuxième et 20% à compter de la troisième 
année.
Elle devra être acquittée par le redevable de la taxe 
foncière sur les propriétés bâties. Toutefois, celle-ci 
ne sera pas due lorsque l’absence d’exploitation 
des biens est indépendante de la volonté du 
contribuable : contentieux ou redressement 
judiciaire par exemple.

INSTALLATION D’UN SERVICE DE SANTÉ AU TRAVAIL UNE TAXE SUR LES FRICHES
COMMERCIALES

nous tâchons de maintenir au même niveau nos 
aides aux clubs locaux, mais cela est de plus en 
plus compliqué…”
Après avoir dénoncé “le sport business qui 
accroit ses profi ts, tandis que le sport de masse, 
le sport pour tous, et donc la formation, sont 

soumis à l’austérité et aux rationnements”, Alban 
Bruneau a conclut son interlocution en invitant la 
population à signer la pétition nationale, lancée 
par le Comité national olympique et sportif 
français, intitulée #LeSportCompte.

VOIR LE VŒU DANS SON INTÉGRALITÉ SUR LA PAGE 
FACEBOOK DE LA VILLE.
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Le 25 septembre, dans l’école Arthur-
Fleury, Alban Bruneau, maire, souhaitait 
une bonne rentrée à la communauté 

éducative.

Entouré d’élu.e.s (Marie-Claire Doumbia, 
Fabienne Dubosq, Thierry Rolland, Aline 
Bekhedda, Fabrice Pimor, Marie Nguyen, Sandrine 
Fontaine) et d’agents municipaux, Alban Bruneau 
a salué les représentant.e.s des écoles et du 
collège ainsi que les parents d’élèves. Le discours 
est revenu sur le mouvement qui, après Arthur-
Fleury en fi n d’année, a secoué l’école maternelle 
Turgauville à la rentrée (voir pages 12-14). “Les 
parents mobilisés ont fait leur le slogan qui 
dit que l’éducation n’est pas un coût mais un 
investissement. Nous saluons ces mouvements 
citoyens qui s’organisent dans notre ville dès 
que l’Education est rationnée. Nous les saluons 
et nous les soutenons. Ils sont indispensables. 
Ils montrent que les habitants ont cette capacité 
à stopper la machine comptable de l’austérité. 
Le ministre ne cesse de rappeler l’ambition 
présidentielle du dédoublement du CP. Sauf que 
les dédoublements ne s’accompagnent pas des 
créations de postes nécessaires.” La vigilance 

reste de mise. Pour le maintien des postes 
d’enseignement et le retour de la maternelle 
Turgauville en REP. En affi rmant que “nous 
voulons le meilleur pour nos enfants”, le maire 
a énuméré les dispositifs (une Atsem par classe, 
accueils périscolaires, dictionnaire pour les CM2, 

classes de neige, projet de réussite éducative…) 
mis en place par la municipalité.
Après avoir salué les enseignant.e.s partis et 
arrivés, Alban Bruneau a porté un toast “à la 
santé de l’école publique, laïque et gratuite.”

UNE RENTRÉE ANIMÉE
R É C E P T I O N  D E S  E N S E I G N A N T S

SALLE COMBLE CONTRE LINKY
R É S I S TA N C E

Le 26 septembre, les collectifs Stop-Linky 
Pointe de Caux et Rouen Agglo tenaient 
une réunion d’information dans une salle 

Arthur-Fleury bien pleine. 

Alban Bruneau, maire, rappela la position de la 
municipalité qui a édité un arrêté qui suspend 
la pose des compteurs communicants Linky tant 
que Enedis ne s’engagera pas à respecter le libre 
choix des habitant.e.s. De nombreuses personnes 
s’opposent à cette technologie qui vise à 
connecter la société notamment pour des raisons 
commerciales. Comme dans plusieurs autres villes, 
Enedis tente de passer en force. “C’est dire s’ils 
vous méprisent !, a souligné le maire. L’énergie 
n’est pas une marchandise comme une autre. Cet 
outil va accélérer la dérégulation du marché et ce 

sont encore les plus fragiles qui sont en première 
ligne. Nous ne voulons pas de ce monde-là. C’est 
important qu’un débat démocratique ait lieu. Il 
faut montrer notre résistance.”

Les collectifs ont évoqué les autres problèmes 
liés à la sécurité, à la santé, à l’emploi, à la 
facturation, à l’atteinte à la vie privée, au monde 
connecté déshumanisé. 

POUR PLUS D’INFORMATIONS, CONTACTEZ NICOLAS GAMBÉ 
EN MAIRIE AU 02 35 13 18 15 OU LE COLLECTIF STOP LINKY 
SUR LA PAGE FACEBOOK DU COLLECTIF ANTI LINKY PAYS DE 
CAUX OU PAR MAIL STOPLINKYNORMANDIE@GMAIL.COM

mailto:STOPLINKYNORMANDIE@GMAIL.COM
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Comme chaque année, le stand de la médiathèque 
n’a pas désempli pendant la Fête de la Ville, où 
de nombreux documents étaient mis en vente 
au prix de 1 euro. 1718 livres, BD et CD ont 
trouvé preneur. Lors du conseil municipal du 24 
septembre, la municipalité a voté le versement 
de deux subventions exceptionnelles. 1218 euros 
sont attribués à la Ligue contre le cancer et 500 
euros sont versés au CCAS de la Ville.
A l’occasion de l’ouverture de l’opération 
Octobre rose le 2 octobre au pôle Santé, Alban 
Bruneau a eu le plaisir de remettre un chèque 
à Fabienne Benoit, coordinatrice du comité de 
Seine-Maritime de la Ligue contre le cancer. Ce 
don servira en partie à la recherche mais aussi 
à mener des actions pour améliorer le quotidien 
des malades. Un deuxième chèque a été remis à 
Marie-Claire Doumbia, vice-présidente du CCAS. 
Cette subvention servira à offrir aux personnes 
ayant peu de moyens fi nanciers de quoi s’acheter 
des foulards et prothèses capillaires.

UNE VENTE DE LIVRES
SOLIDAIRE

O C T O B R E  R O S E
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Du 18 au 21 septembre, cinq travailleurs 
handicapés de l’Esat de l’Estuaire ont été 
accueillis à Teltow par leurs homologues 

de l’Union Sozialer Einrichtungen (USE).

Après la visite des travailleurs handicapés 
allemands en juin à Gonfreville l’Orcher, c’était 
au tour des travailleurs de l’Esat de faire le 
voyage. Accompagnés par Sandrine Fontaine, 
conseillère municipale déléguée aux relations 
internationales et encadrés par deux éducateurs, 
ils ont été chaleureusement accueillis à Teltow 
par le maire Thomas Schmidt et le responsable de 
l’Union Sozialer Einrichtungen. La délégation a pu 
visiter les différents ateliers de l’USE, repartis sur 
cinq sites à Berlin : menuiserie, peinture, couture, 
laverie, pâtisserie, réparation navale, atelier 
d’impression textile, vannerie et restauration 
de fauteuils… Tous ont été impressionnés par 
le savoir-faire des travailleurs de l’USE. Des 

promenades à Berlin et ses alentours étaient 
aussi au programme : visite de l’écluse de 
Teltow, promenade en bateau sur le Spree ou 

encore découverte du Reichstag et de la Porte de 
Brandebourg. Cet échange très enrichissant en 
appelle d’autres…

LES TRAVAILLEURS DE L’ESAT EN ALLEMAGNE
É C H A N G E

A l’occasion de la Fête de la Ville, la 
médiathèque organisait une vente 
de livres et CD destinés au pilon. Les 

recettes ont été reversées à la Ligue contre 
le cancer ainsi qu’au CCAS de la Ville.

La loi “pour la croissance, l’activité et 
l’égalité des chances économiques”, dite loi 
“Macron” publiée le 7 août 2015 prévoit que 
le maire peut autoriser la dérogation au repos 
dominical des salariés pour les commerces de 
détail, à raison de douze dimanches par an 
depuis le 1er janvier 2016. La municipalité de 
Gonfreville l’Orcher n’entend pas augmenter 
le nombre de dérogations accordées au titre 

POUR DES DIMANCHES NON TRAVAILLÉS
du repos dominical et a fi xé la dérogation au 
nombre maximal annuel de trois. Les dates 
fi xées par la Ville sont les 16 et 23 décembre 
2018 soit les deux dimanches précédant 
les fêtes de Noël. Après échanges avec les 
commerçants, il apparaît souhaitable que le 
troisième dimanche d’ouverture initialement 
fi xé pour les soldes d’hiver puisse être laissé 
au choix des commerçants.
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Démarrés pendant l’été, les travaux 
d’agrandissement des jardins familiaux 
de la piscine et de réhabilitation des 

aménagements extérieurs autour du local 
Guy-Môquet se terminent en novembre.

Les travaux d’agrandissement et de terrassement 
des jardins familiaux de la piscine sont terminés. 
Dix-huit parcelles (de 150m2 à 180m2) ont été 
ajoutées. Une grosse cuve de récupération d’eau 
de pluie a été enterrée et des canalisations sous-
terraines permettent d’alimenter les futurs abris 
de jardin. Ceux-ci ainsi que les carrés potagers 
devraient être installés début novembre.
L’enrobé du parking d’une vingtaine de places 
a été réalisé début octobre. L’entrée est située 
au bout de la rue Marcel-Cachin. Les abords 
du local Guy-Môquet ont été repensés afi n 
d’aménager des espaces plus conviviaux. Une 
terrasse en béton matricé (effet bois) a été créée 
et accueillera prochainement du mobilier (table, 
bancs, corbeilles). Cette aire de pique-nique sera 
ouverte à tous. A côté se situera le verger, la 
plantation de treize arbres fruitiers (pommiers, 
poiriers, pruniers) est prévue en novembre. De 
plus, un nouveau terrain multisports est sorti de 

terre sur l’ancien emplacement du city-stade.
Le cheminement piétonnier, réalisé en béton 
désactivé, permet de rejoindre en toute sécurité 
la rue Marcel-Cachin à l’avenue de Brocqueville. 
Une vingtaine de mâts d’éclairage public à led a 
été installée tout le long du chemin. Une clôture 
anti-sangliers protège également la zone. Le 
local Guy-Môquet devrait bientôt connaître un 

petit lifting avec le décapage et le nettoyage de 
sa façade.
Le budget global de l’opération s’élève à environ 
626 000 euros hors-taxe. Début octobre, une 
subvention exceptionnelle de 30 000 euros a été 
accordée par le Département de Seine-Maritime, 
dans le cadre de son dispositif d’intervention en 
faveur des jardins ouvriers et familiaux.

DU CHANGEMENT
DU CÔTÉ DE GUY-MÔQUET

M A Y V I L L E

Suite à des désordres hydrauliques, la 
Codah a réalisé en octobre des travaux 
de désenvasement partiel sur le bief de 

Gournay.
Ce chantier, géré par la Codah dans le cadre de 
ses compétences dans la gestion des rivières, 
visait à améliorer la capacité d’écoulement du 
bief et ainsi limiter les risques de déversements 
lors de fortes pluies.
Durant l’intervention, des parties du bief ont 
été mises temporairement à sec. Un batardeau 
avait été positionné en amont du chantier. Les 
sédiments excédentaires ont été aspirés à l’aide 
d’hydro-cureuses. Avant le démarrage de ces 
travaux, un constat d’huissier avait été réalisé 
afi n d’éviter tout litige, en cas de dégradations 
éventuelles sur les abords (portails, façades, 
passerelles…).

LE DÉSENVASEMENT DU BIEF
T R A V A U X

L’INAUGURATION DES JARDINS FAMILIAUX EST PRÉVUE LE 
SAMEDI 1ER DÉCEMBRE, À 11H



MA VILLE EN ACTIONS ACTUALITÉS #386 NOVEMBRE 201810

LES DÉCÈS
Jean Auber, 5 bis, route d’Orcher, le 25 août, 69 ans • Pascal Tilly, 1 rue des Limites, le 27 août, 55 ans • Lucien Quoniam, 21 rue de la Verrerie, le 7 septembre, 84 ans 
•  Sang Huynh Van, 4 rue Jacques-Prévert, le 12 septembre, 76 ans • Liliane Deperrois veuve Périot, 15 b, chemin de la Fondance, 71 ans • Andréa Bollinger, 4 bis 
allée Henri-Barbusse, le 21 septembre, 95 ans.

LES NAISSANCES
Lola Hacher, 3 rue du Parc, le 31 août à Montivilliers • Rouffi ani Boura, 4 avenue Jacques-Eberhard, le 6 septembre à Montivilliers • Layannah Ricou, 2 rue du 1er Mai, 
le 9 septembre à Montivilliers • Liam Hostalier, 17 rue Simone-Veil, le 19 septembre au Havre • Maïlee Lucas, 2 allée Gustave-Courbet, le 13 septembre à Montivilliers •  
Saïfi ne Ben Tahar, 2 rue Julien-Séron, le 14 septembre à Montivilliers • Alice Leveuf, 8 avenue du Chemin-Vert, le 22 septembre à Montivilliers • Aïda Sy, 7 allée Marie-
Curie, le 27 septembre à Montivilliers.

Un nouvel espace créé en lien avec les 
habitants va naître en centre ville. 
En 2017, la Ville a lancé une opération de 

concertation avec les habitants pour aménager 
la placette dite du Triangle vert. En octobre, le 
chantier a démarré pour totalement reconfi gurer 
l’espace en tenant compte de l’avis des usagers 
encadrés par le collectif URBS! qui rassemble 
architectes, urbanistes et plasticiens. Plusieurs 
ateliers ont notamment permis de modéliser la 
placette et de sélectionner des plantations. Le but 
est de créer un espace convivial ouvert à tous et 
de bloquer les passages d’engins motorisés. 
Le chantier se poursuivra jusqu’à fi n novembre. 
Après avoir supprimé le cheminement existant, 
la place de 1800m2 changera de relief. Deux 
nouveaux chemins éclairés traverseront une 
belle végétation comprenant arbustes et arbres 
fruitiers (cerisiers, fi guiers, noyers, noisetiers, 

framboisiers, groseillers…). Un potager, une aire 
de jeux et du mobilier urbain réalisé cet été avec 
un sculpteur-bûcheron complèteront le nouveau 

point de rendez-vous du quartier Barbusse-Hugo-
France. La municipalité invitera les habitants au 
vernissage de la placette à la fi n des travaux.

SUR LA PLACETTE DU TRIANGLE VERT
T R A V A U X

Mélanie Blanchemin & Céline Boiron
le 15 septembre

Aziz Berkane & Anaïs Varnière
le 6 octobre

Cédric Pelletier & Monia Boujenah
le 15 septembre

Laura Vauquelin
le 29 septembre

M. & Mme Lionel Amour
le 29 septembre

C A R N E T

LES MARIAGES LES NOCES D’ORLE PARRAINAGE
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POUR LE RÉEMPLOI DU MOBILIER
AT E L I E R

Depuis début d’octobre, la Ville a mis en 
place des ateliers de réparations et de 
transformations de mobiliers.

“Ce projet a plusieurs objectifs : lutter contre 
le gaspillage, permettre de faire des économies 
et apprendre des techniques de rénovation 
simple”, explique Vanessa Giffard, responsable 
du service Développement local social / Habitat-
Logements à la mairie. “Les habitants peuvent 
gratuitement réparer, transformer, customiser, 
relooker leurs anciens meubles, qu’ils soient en 
métal, bois, formica ou autres.” Deux animatrices 
décoratrices, Isabelle Rigaut et Catherine 
Durand encadrent les ateliers, qui se tiennent 
le lundi, mardi et jeudi après-midis au sous-sol 
de la résidence autonomie de l’Estuaire. “Nous 
fournissons des outils et matériaux de base. Nous 
avons créé un partenariat avec la Ressourcerie de 
Saint-Eustache-la-Forêt, qui décape les meubles 
pour nous à l’aérogommeuse. C’est un sacré gain 
de temps et d’énergie ! Remis à l’état brut, les 
meubles peuvent être transformés, peints, vernis, 

décorés… Tout est possible !” Reparties dans les 
trois ateliers hebdomadaires, quinze personnes 
participent avec entrain. Tables basses, chevets, 
commodes, chaises, chiffonniers et même une 
travailleuse (meuble de couturière) auront d’ici à 
la fi n décembre tous retrouvé une seconde vie.

Après plus d’un an de désagréments pour 
les riverains dus à un chantier diffi cile, 
l’aire de retournement de l’impasse 

Bellevue devrait être opérationnelle mi-
novembre.

A cause de la confi guration des lieux et de la 
nature des sols, le chantier a connu plusieurs 
aléas. Au début de l’été, les travaux ont pu 
reprendre avec le terrassement et la création 
d’un mur de soutènement de 8 mètres de 
hauteur. Le gabion (grillage en fer rempli de 
pierres) a été posé à la rentrée. Mi-octobre, un 
garde corps de 70m de long a été installé le 
long de l’aire de retournement. L’enrobé de la 
voirie sera réalisé début novembre et l’éclairage 
changé par des lumières led. Enfi n, les 17 places 
de stationnement seront traçées, et des travaux 
de remise en état seront menés dans le jardin de 
la propriété en contrebas.

LA FIN DES TRAVAUX APPROCHE
I M PA S S E  B E L L E V U E

LES RIVERAINS SONT INVITÉS À L’INAUGURATION LE VENDREDI 
14 DÉCEMBRE À 11H

L’ancienne Miss Gonfreville l’Orcher, 
Sarah Michel représentera la France à 
un concours international de beauté, en 

novembre, à Singapour.

Le palmarès de Sarah Michel, Gonfrevillaise de 
26 ans, est déjà bien fourni. En 2010, elle était 
Miss Gonfreville l’Orcher, puis Miss Pays de 
Caux en 2014, puis Miss Eurorégion Normandie 
en 2015. Après un temps d’arrêt, Sarah a eu la 
surprise d’être sélectionnée par Annick Varuna, 
directrice de concours internationaux, pour être 
la candidate nationale au concours Miss lumière 
international world. Elle sera du 3 au 11 novembre 
à Singapour. Au programme : shooting photos, 
visites culturelles, défi lés et épreuves de talent…

UNE GONFREVILLAISE 
À SINGAPOUR

C O N C O U R S

SUIVEZ ET ENCOURAGEZ SARAH SUR LA PAGE FACEBOOK MISS 
LUMIÈRE INTERNATIONAL WORLD FRANCE

RENSEIGNEMENTS AU 02 35 13 18 50



UNE VICTOIRE BIEN PERCHÉE !
A C T I O N  C I T O Y E N N E
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clamaient les parents rejoints et soutenus par 
Alban Bruneau, maire, et d’autres élus de la 
Ville. En fi n de journée, accompagnés par des 
parents d’élèves de l’école Hattinguais de 
Bolbec et des enseigant.e.s du SNUIPP-FSU et 
de la CGT Educ’Action, les parents gonfrevillais 
se sont regroupés au Havre devant la Maison de 
l’Education, siège de l’Inspection académique. 
En vain.

Les 13 et 14 septembre, les parents d’élèves 
se sont donc à nouveau retrouvés dans la cour 
de l’école pour une occupation symbolique. 
Une chaine fermée par un cadenas bloquait 

la barrière. De nombreux parents adhéraient 
à l’action pendant que les “enfants sardines” 
profi taient dans le calme d’une longue récréation 
supplémentaire.
Alban Bruneau envoya une lettre au ministre 
de l’Education. “Le jour de la rentrée, monsieur 
l’inspecteur académique était présent à mes 
côtés pour procéder au comptage des élèves. 
Il m’a concédé que les effectifs étaient selon 
lui trop chargés. Pour solutionner les diffi cultés 
rencontrées, j’apprends ce jour que les services 
académiques invitent le maire et les parents à 
retirer leur enfant de cette école pour les inscrire 
dans un autre établissement de la commune. 

En septembre, l’école maternelle 
Turgauville a été le théâtre d’une action 
originale et décisive. Pour protester 

contre les classes surchargées, les parents 
d’élèves avaient décidé d’occuper la cour 
et le toit de l’école jour et nuit. Ils ont été 
rapidement entendus. Un mouvement qui a 
valeur d’exemple...

“33, 35, 36 enfants par classe. Inadmissible et 
jamais vu”, pouvait-on lire sur la banderole 
déployée dans la cour de l’école maternelle le 
11 septembre. Inadmissible en effet. Et jamais 
vu. “Nos enfants ne sont pas des sardines !” 
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Pourtant, toutes les inscriptions dans cette école 
respectent le cadre réglementaire et la carte 
scolaire telle qu’elle est défi nie par l’Education 
nationale.” Parallèlement, le député Jean-Paul 
Lecoq intervenait à divers niveaux pour débloquer 
la situation.

A ce stade, il était évident qu’il allait falloir durcir 
la mobilisation pour obtenir la nomination d’un 
nouvel enseignant et ouvrir une quatrième classe. 
Une demande qui courait depuis la fi n de l’année 
scolaire 2017-2018 puisqu’il était prévisible dès 
mars que les trois classes seraient surchargées à 
la rentrée. “Nous avions fait un petit mouvement 
de protestation en juin, mais c’était insuffi sant”, 
reconnaît Charlène Auffray, l’une des parents 
d’élèves élu.e.s.

Une occupation totale de la cour et même du toit 
de l’école a été décidée le 17 septembre. C’est ce 
jour-là que le mouvement a pris une tournure très 
déterminée tout en restant conviviale et même 
créative. Après des tee-shirts originaux, une 
grande affi che est apparue. Collée sur la barrière, 
elle refusait que les enfants soient pris pour des 
sardines. “En classe comme un poisson dans 
l’eau, pas comme une sardine en boîte”, disait-
elle avec un humour aigre-doux.

Présent dans l’école, Jean-Paul Lecoq a mis en 
balance deux budgets de l’Etat. “On nous dit qu’il 
n’y a plus d’argent alors que l’on sait que plus de 
15 millions d’euros vont être dépensés tous les 
jours pendant sept ans pour rénover l’armement 
atomique français. De l’argent, il y en a. Nous 

sommes confrontés à des choix politiques qui 
préfèrent moderniser des armes atomiques plutôt 
que de renforcer l’Education nationale.”

Dans le même temps, les parents apportaient 
des sacs remplis de gâteaux faits maison et de 
boissons chaudes. Un atelier banderoles s’est 
installé dans la cour avec le soutien de parents 
venus des autres écoles gonfrevillaises. Les mères 
se sont rapidement initiées à l’art de la peinture 
à la bombe. “Jean-Jaurès soutient Turgauville.” 
“Gournay soutient Turgauville” “Arthur-Fleury 
soutient Turgauville” pouvait-on lire devant 
chaque école dans la journée. Les parents de 
l’école Jaurès ont même posé derrière leur 
banderole pour une photo souvenir…

Une victoire collective. Parents d’élèves, élus et enseignants 
ont accueilli avec joie et soulagement la bonne nouvelle.

Des parents perchés sur le toit de la maternelle pour se 
faire entendre !



Le “café des parents mécontents” accueillait parents et soutiens.
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Une banderole plus longue a été imaginée pour 
être posée sur le toit de l’école. “33, 35, 36 par 
classe, c’est de la maltraitance !” A la manière 
des infi rmier.ière.s Perché.e.s de l’hôpital Pierre-
Janet qui avaient occupé le toit des urgences 
psychiatriques du Havre en juillet, des pères se 
sont nichés sur l’école pendant que plusieurs 
tentes étaient installées sur les pelouses. Deux 
agents de la Direction générale de la sécurité 
intérieure (DGSI, ex-Renseignements généraux) 
observaient la manœuvre. Il était clair pour tout 
le monde que l’action des parents s’installait 
dans la durée. “Nous resterons jour et nuit 
jusqu’à l’ouverture d’une quatrième classe !” 
Pour rassembler les informations concernant leur 
résistance, les parents ont créé une page Facebook 
intitulée Non à l’élevage de jeunes sardines 
gonfrevillaises ! On y retrouvait notamment les 
albums photos publiés sur la page Facebook Ville 
de Gonfreville l’Orcher qui étaient partagés bien 
au-delà des frontières communales.

Toujours dans une ambiance conviviale, le 
“camp” prenait forme. Un “Café des parents 
mécontents” a même été ouvert pour assurer la 
restauration des occupants et de leurs soutiens. 
De belles sardines colorées ont habillé des 
arbres. En prime, le beau temps était du côté des 
parents qui attendaient l’issue d’une réunion où 
Alban Bruneau avait été convié dans les locaux 
de la Direction des services départementaux 
de l’Education Nationale (Dasen), à Rouen. 
Et là, surprise, Alban Bruneau apprenait que 
l’ouverture d’une quatrième classe était actée 
et qu’une enseignante supplémentaire serait 
immédiatement affectée à l’école maternelle 
Turgauville. Un tonnerre d’applaudissement a 
accueilli la nouvelle sur place. Des rires, mais 
aussi des pleurs, ont instantanément envahi les 
visages. Pour plaisanter, certain.e.s regrettaient 
de ne pas avoir l’occasion de passer au moins 
une nuit sous les tentes. A son retour sur place, 
Alban Bruneau salua la “victoire collective” 
qui revenait à toutes les personnes mobilisées, 
parents, enseignants, élus. Libérées de leurs 
obligations professionnelles, les enseignantes 
de l’école ne cachèrent pas leur soulagement. 
“Merci à tous les parents. Vous avez été supers !”

Oui, ils et elles, elles et ils, ont été supers ! 
Ces parents sont loin d’être des militant.e.s 
aguerri.e.s. “C’est une première pour moi, 
j’apprends”, soulignait souvent Charlène Auffray 
au fi l des jours. Tout sourire, mégaphone sous 
le bras, cette mère au foyer a deux enfants 
à la maternelle. Parent élue, elle fait le bilan. 
“C’était un bon moment qui a aussi permis des 
rapprochements entre parents. Il y a eu du stress. 
Mes enfants se demandaient pourquoi je parlais 
dans un bidule, mais ils n’ont pas été effrayés. 

Sincèrement, il ne pouvait pas y avoir de défaite. 
Je suis trop déterminée quand quelque chose 
me touche ou touche les enfants. Et nous étions 
toutes et tous très déterminé.e.s.”

Sabrina Ettouil, agent d’entretien à l’hôpital 
Jacques-Monod, deux enfants scolarisés à 
Turgauville, parent non élue au moment de 
l’action, est solidaire dans l’âme. “Quand il y a 
de bonnes causes, j’aime donner mon soutien en 
apportant à manger. C’est ce que j’ai fait pour les 
Perché.e.s de Janet par exemple et aussi pour les 
réfugié.e.s syrien.ne.s. A Turgauville, nous avons 
gagné plus tôt qu’on l’espérait, mais il faut rester 
vigilant.e.s.”

Charlène et Sabrina ont encore une bonne raison 
pour lutter. “L’importance des sureffectifs était 
tellement énorme que nous avons naturellement 
démarré sur cet objectif. Maintenant, il ne faut 
pas oublier l’anomalie qui fait que la primaire 
est en Education prioritaire et la maternelle ne 

l’est pas. Notre bataille va être là-dessus. Il est 
anormal que dans un même groupe scolaire, 
les deux niveaux ne soient pas considérés de la 
même manière. Notre but, c’est que la maternelle 
soit en Education prioritaire aussi. C’est le même 
quartier, les mêmes familles. Il n’y aucune raison 
pour faire une différence.”

Les deux mamans ont été élues aux élections de 
parents d’élèves le 12 octobre. Pour être encore 
plus fort.e.s, elles et d’autres parents vont se 
rapprocher de la Fédération des Conseils de 
Parents d’Elèves (FCPE) qui s’appuie sur un vaste 
réseau national de parents d’élèves. A suivre…

 

sur la page Facebook
Ville de Gonfreville l’Orcher

RETROUVEZ LES ALBUMS PHOTOS 
DES ACTIONS

Charlène Auffray diffusait régulièrement des informations avec 
son mégaphone.
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Pour la première fois dans l’histoire, la progression 
des richesses, qui atteint en France un niveau 
record, ne s’accompagne pas d’une progression du 

progrès social, du bien-être, du niveau de vie et de la 
sécurité, pour une très large partie de la population.

En cause, les logiques libérales au pouvoir qui renforcent 
les privilèges, favorisent la fi nance et les actionnaires et 
concentrent les richesses dans les mêmes mains, alors 
même que cette richesse nationale est produite par les 
salariés d’hier et d’aujourd’hui.

Ces logiques considèrent qu’il y a trop de dépenses 
publiques, trop de services publics, que les retraités sont 
trop riches, que les chômeurs sont sans emploi par leur 
faute, qu’il suffi t de traverser la rue pour décrocher un 
travail, ou que les aides sociales coutent un “pognon 
de dingue.”

Leurs politiques visent ainsi à faire fi nancer les cadeaux 
aux plus riches par tout le reste de la population en 
creusant au passage la dette publique.

Ainsi, le projet de budget 2019 de l’Etat entend consacrer 
3,5 milliards de mesures en faveur des ménages et 42 
milliards de mesures en faveur des entreprises (sans 
contrepartie) et des plus foyers les plus aisés.

Et pour faire passer cette pilule amère, ce gouvernement 
pense avoir trouvé la formule miracle : diviser les 
Français. Les opposer les uns aux autres, misant sur le 
fait que pendant que l’on occupe le peuple à regarder ce 
qui se trouve dans l’assiette de son voisin, il ne pense pas 
à renverser la table pour exiger un changement de cap.

Raison pour laquelle, il encourage l’individualisme et 
s’en prend à toutes les formes d’organisation collective 
(associations, syndicats, communes…) représentant à 
ses yeux autant de contre-pouvoirs et de résistances à 
ses plans.

Répondons lui en restant groupés et en nous mobilisant. 
Répondons lui en défendant notre commune, nos 
services publics et faisons le reculer. Répondons lui en 
allant voter massivement lors des prochaines élections 
de juin.

Les luttes de la rentrée qui ont conduit à la sauvegarde 
de deux classes dans nos écoles, rayées pourtant de la 
carte dans un premier temps, sont là pour démontrer 
une fois encore qu’en agissant nous pouvons changer 
le cours des choses.

LES ÉLUS COMMUNISTES
ET RÉPUBLICAINS

LES ÉLUS TOUS CITOYENS LES ÉLUS SOCIALISTES

FACE AU DANGER,
RESTONS GROUPÉS !

ON NE PEUT PLUS
SE PASSER DE NOUS

RESTER MOTIVÉS

Depuis que nous avons pris nos fonctions de 
conseillères municipales, nous ne nous sommes 
jamais fait d’illusions sur le pouvoir éventuel que 

nous pouvions avoir sur les votes du conseil municipal. 
Nous faisons de notre mieux pour apporter un éclairage 
différent ou pour rappeler ce qui nous semble être du 
bon sens. Nous essayons de défaire des habitudes de 
vote (mais voyons… nous votons cette décision tous les 
ans !) ou de mettre le doigt sur des dépenses qui ne 
nous semblent pas raisonnables.
Pendant tous ces conseils municipaux, nous pouvions 
nous interroger sur notre rôle si peu infl uent, sur le fait 
que ce que l’on dit est pris comme une proposition ou 
un avis obligatoirement “ennemi”, la démocratie est 
ainsi faite, pas de possibilité pour les opposants d’une 
municipalité d’avoir un quelconque pouvoir.
Quoique… ces derniers temps… notre présence 
est précieuse et attendue ! Serions-nous devenues 
indispensables ? Non, pas à ce point (tout de même, 
pas de rêveries !). Nous avons remarqué que le taux 
d’absentéisme était important sur les derniers conseils, 
notre présence permet de former le quorum (nombre de 
personnes minimum afi n que le conseil puisse se tenir), 
sans nous, pas de conseil municipal ! 
Quand on vous dit que nous sommes indispensables 
pour le bon fonctionnement de notre ville…

S’investir dans la vie de la cité en tant qu’élu 
municipal n’est pas toujours chose aisée et 
nécessite de toujours s’adapter à des décisions et 

réformes prises par l’exécutif souvent sans concertation 
voire par l’autorité préfectorale et rectorale par 
délégation. Comment donc appréhender cette mission 
et faire face au désengagement de l’Etat, tout en faisant 
face à une intercommunalité de plus en plus intégrée 
qui éloigne l’élu, et par conséquent le citoyen de la prise 
de décision.
A cela s’ajoute bien entendu la rumeur alimentée bien 
souvent par des commentaires sur des réseaux sociaux 
qui sont devenu un défouloir dépourvu d’humanité car 
le pseudo anonymat autorise à se lâcher derrière l’écran. 
Ces commentaires peuvent être dus à de la violence 
gratuite et partisane ou à une méconnaissance des 
dossiers.
Il est donc nécessaire de faire un travail de pédagogie 
pour expliquer les décisions prises localement, l’avancée 
des projets, et surtout rester en veille quant aux réformes 
qui se préparent plus haut.

LES TRIBUNES POLITIQUES 15
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LES ATELIERS DU PÔLE SANTÉ
P R É V E N T I O N

En novembre, plusieurs rendez-vous de 
prévention, d’informations et de promotion 
de la santé sont proposés par la Ville dans 

l’espace Ambroise-Croisat, du pôle Santé.
• Le petit déjeuner sous toutes ses formes, 
réservés aux scolaires et aux enfants du centre 
de loisirs : du lundi 5 au vendredi 9 novembre, 
de 9h à 12h.
• Les addictions en partenariat avec l’Atelier 
santé ville de la Codah : vendredi 16 novembre 
de 9h à 11h
• L’emploi des personnes en situation de handicap, 
en partenariat avec l’Esat de l’Estuaire : vendredi 
16 novembre, de 14h à 16h.
• Les violences à l’égard des femmes, avec 
l’association Femmes solidaires : mardi 27 
novembre, de 14h à 16h.
• Exposition sur la lutte contre le sida : vendredi 
30 novembre, toute la journée
• Journée mondiale du bénévolat, avec l’antenne 
locale des Restos du cœur : mercredi 5 décembre, 
de 14h à 16h.

La loi n°2018-701 du 3 août 2018 “renforçant 
la lutte contre les rodéos motorisés” a défi ni 
une nouvelle infraction dans le Code de la 

route : “Le fait d’adopter, au moyen d’un véhicule 
terrestre à moteur, une conduite répétant de 
façon intentionnelle des manœuvres (…) dans 
des conditions qui compromettent la sécurité 
des usagers de la route ou qui troublent la 
tranquillité publique.” La loi a fi xé des peines 
de un à cinq ans d’emprisonnement et 15 000 
à 75 000€ d’amendes, selon que les faits soient 
commis ou non en réunion, en récidive ou sous 
l’emprise de l’alcool ou de stupéfi ants. Elle 
prévoit également des peines complémentaires, 
dont la confi scation du véhicule et la suspension 
du permis de conduire. Pendant l’été, 46 motos, 
scooters et quads confi squés ou retrouvés sur 
l’agglomération depuis un an, ont d’ailleurs fait 
l’objet d’une opération de destruction. 

HALTE AUX RODÉOS SAUVAGES !
L É G I S L AT I O N

Dans le cadre des ses animations Eh ! 
Change, le CCAS organise deux rendez-
vous au mois de novembre. Jeudi 8 

novembre, une marche sera proposée sur le 
thème “Respectons notre commune“. L’heure 
de départ est fi xée à 14h à l’hôtel de ville. Puis, 
le jeudi 15 novembre, un atelier pour bien 
choisir des jeux à offrir à Noël est organisé à la 
Ludothèque, de 9h à 11h.
Ouvert à tous, les ateliers sont gratuits sur 
inscriptions au 02 35 13 18 57.

EH ! CHANGE
C C A S

L’association gonfrevillaise Les P’tits Pap’s 
accompagne les personnes ayant des troubles 
du spectre autistique et soutient leur famille. 
Elle propose chaque mois des activités parents-
enfants ainsi que des moments d’échanges 
entre les familles, pour atténuer la sensation 
d’isolement. Le samedi 10 novembre 
(10h-12h) se réunit un groupe de parole entre 
parents. Un atelier manuel adapté se tiendra 
le dimanche 25 novembre (10h-12h). Le 
samedi 1er décembre (10h-12h) sera organisé 
un atelier culinaire sur le thèmes “La construction 
du chalet du Père Noël”. Les activités se déroulent 
au centre social Amisc de Montivilliers.
Plus d’infos au 07 68 88 20 11 ou au local de 
l’association, situé à l’espace tertiaire, 3 rue 
Elsa-Triolet à Gonfreville l’Orcher, ou sur la page 
Facebook Les P’tits Pap’s.

LES P’TITS PAP’S EN ACTION
A S S O C I AT I O N

Jean-Claude Boulestin a créé l’entreprise BJC 
Couverture cet été au 13 allée des Sept-
Mares. Zinguerie, étanchéité, réparation, 

bardage, nettoyage gouttière et dépannage 7 
jours/7 (uniquement pour les urgences) sont ses 
spécialités. Il est joignable au 02 77 00 11 60 
et au 06 68 02 79 22 et par mail : jeanclaude.
boulestin@laposte.net

BJC COUVERTURE
A U T O  E N T R E P R I S E

Comme partout, on a découvert cet été 
des nids de frelons asiatiques dans la 
commune. Alban Bruneau, maire, a écrit à 

la sous-préfète du Havre afi n que les pouvoirs 
publics prennent leurs responsabilités pour 
protéger la santé des habitants. Il a également 
interpelé le Département pour que “le service 
départemental d’incendie et de secours prenne 
en charge en intégralité les destructions de nids.” 
L’Union européenne a inscrit le frelon asiatique 
sur la liste des espèces exotiques envahissantes 
préoccupantes. En France, un décret stipule 
que la destruction des nids relève d’un arrêté 
préfectoral. Les communes touchées attendent la 
publication de cet arrêté. La Ville fait détruire les 
nids sur le domaine public, mais, sur un terrain 
privé, une intervention peut coûter 300€. Ce qui 
représente un frein à toute action privée et donc 
un risque de prolifération des nuisibles.

À PROPOS DU FRELON ASIATIQUE
S A N T É  P U B L I Q U E

mailto:boulestin@laposte.net
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E L E C T I O N S

DROIT
DES LOCATAIRES
Du 15 novembre au 15 décembre 2018 se 

dérouleront les élections des représentant.e.s 
de locataires aux conseils d’administration 

des offi ces publics de l’habitat.
Les offi ces feront parvenir les bulletins de vote et 
les professions de foi par voie postale à chaque 
électeur. Chaque contrat de location donne droit 
à une voix.

Plus d’infos sur le site de la Fédération nationale 
des Offi ces Publics de l’Habitat : www.foph.fr

DJusqu’au au 31 mai 2019, l’INSEE va mener 
une enquête sur les conditions de travail sur 
un échantillon d’environ 34 500 logements. 

Certains se situent dans la commune. Munie 
d’une carte offi cielle, une enquêtrice de l’INSEE 
interrogera des habitants qui seront prévenus 
individuellement par lettre.
Plus d’informations sur www.insee.fr

LES CONDITIONS DE TRAVAIL
E N Q U Ê T E

La Société Inharis a été mandatée par la Codah 
pour accompagner les riverains concernés par 
le Plan particulier des risques technologiques 

(PPRT). Des permanences gratuites se tiennent les 
lundis 5 et 19 novembre (de 9h30 à 12h30) et 
les vendredis 16 et 30 novembre (de 14h à 
17h). Plus d’informations au 02 32 08 13 00 et sur 
contact@inhari.fr

NFORMATIONS GRATUITES
R I S Q U E S  M A J E U R S

Les permanences d’inscription aux Restos 
du Cœur se tiennent les jeudis 8, 15 et 
22 novembre (de 9h à 11h et de 13h30 

à 15h30) ainsi que les vendredis 2, 16 et 23 
novembre (de 13h30 à 15h30) dans les locaux 
mis à la disposition par la municipalité sous la 
salle Arthur-Fleury. Les distributions reprendront 
le mardi 27 novembre, de 13h30 à 15h, pour 
les familles de deux personnes, le jeudi 29 
novembre, de 9h à 11h pour les familles de 
trois personnes ou plus, et de 13h30 à 15h pour 
les personnes seules. Infos au 02 35 47 38 28 aux 
heures de permanence et au 06 25 67 30 36.

PERMANENCE
DES RESTOS DU CŒUR

A S S O C I AT I O N

Retrouvez tous les mois les courbes du SO2 
(dioxyde de soufre), des PM10 (particules en 
suspension) et du NO2 (dioxyde d’azote) relevées 
par la station gonfrevillaise d’Atmo Normandie sur 
la page Facebook Ville de Gonfreville l’Orcher.
Plus d’infos sur www.atmonormandie.fr

POLLUTION ATMOSPHÉRIQUE
Q U A L I T É  D E  L ’ A I R

Le CCAS propose  des permanences gratuites 
avec un écrivain public qui peut vous aider 
à remplir toutes sortes de correspondances 

et de dossiers. Prochains rendez-vous les 9 
novembre (14h-16h30) en mairie, 15 et 29 
novembre (9h30-12h) et 20 novembre 
(14h-16h30) à la mairie annexe de Mayville.

ÉCRIVAIN PUBLIC
S E R V I C E

A chaque rentrée scolaire, la municipalité 
de Gonfreville l’Orcher apporte une aide 
fi nancière aux étudiants gonfrevillais.

Pour les étudiants gonfrevillais, une bourse 
d’études de 183€ est attribuée, sans condition de 
ressources. Pour en bénéfi cier, il faut se présenter 
à l’accueil de l’Hôtel de Ville, muni d’un certifi cat 
de scolarité et d’un relevé d’identité bancaire. La 
demande doit être déposée au plus tard le 24 
novembre. Infos au 02 35 13 18 27.

SOUTIEN AUX ÉTUDIANTS
A I D E

TÉLÉTHON 2018
M A R C H E

L’association La Gournaysienne organise 
sa 21ème marche au service du Téléthon.
La randonnée en sept étapes partira de 

Gournay-en-Caux pour se rendre à Octeville-sur-
Mer le 7 décembre. Une réunion de présentation 
se tiendra le 16 novembre, à 18h30, dans la salle 
des fêtes de Gournay. Les premières inscriptions 
(gratuites mais obligatoires pour l’assurance) 
seront prises à cette occasion. Permanences 
supplémentaires : vendredis 23 et 30 novembre, 
(18h-19h30) au stade de la Paix à Gournay.
Infos au 06 47 92 56 00 ou 06 14 52 72 66.

http://www.foph.fr
http://www.insee.fr
mailto:contact@inhari.fr
http://www.atmonormandie.fr


CONTACTER LA MAIRIE

BON À SAVOIR
R E P E R T O I R E

CHÈQUES D’ACCOMPAGNEMENT
La distribution va s’effectuer le jeudi 29 novembre 
à l’hôtel de ville (8h30-12h/13h30-16h) et à la mairie 
annexe de Mayville (9h-11h45/13h45-15h45), puis le 
vendredi 30 novembre à la mairie annexe de Gournay 
(9h-11h45).

CENTRE DE RECYCLAGE CODAH

 Les services du centre de recyclage sont accessibles aux 
particuliers du lundi au samedi (8h30/12h et 14h/18h).

PÔLE D’INSERTION  02 77 00 54 27
du lundi au vendredi : 8h30/12h et 13h30/17h
7, rue Pierre-Glénisson

AGIES-CENTRE SOCIAL  02 35 45 44 75
lundi : 8h30/12h et 16h/17h30
du mardi au vendredi : 8h30/12h et 13h30/17h30
1bis, avenue Jacques-Eberhard

MAIRIE DU CENTRE 02 35 13 18 00 24h/24
du lundi au vendredi : 8h/12h30 et 13h30/16h30
(à partir de 10h, le 1er mardi de chaque mois)
CCAS : en novembre, le CCAS est ouvert au public 
(pour l’accueil social, la vente de titre de transport, les 
retraités, le logement) les lundis, mardis, mercredis et 
vendredis de 8h à 12h30 et de 13h30 à 16h (fermeture 
les jeudis).

ANNEXE DE MAYVILLE 02 35 13 18 25
mardi et jeudi : 9h/11h45 et 13h30/15h45
Fermeture pendant les vacances scolaires.

ANNEXE DE GOURNAY-EN-CAUX 02 35 13 16 83
lundi et vendredi : 9h/11h45
Fermeture pendant les vacances scolaires.

SERVICES TECHNIQUES 02 35 13 18 00
du lundi au vendredi : 8h30/12h30 et 13h30/16h30

TÉLÉFORMULAIRES 
Démarches administratives sur le site de la ville 
(rubrique e-mairie).

SERVICE D’ASTREINTE 02 35 13 18 00
24h/24

CARTE VILLE 02 35 13 18 68
lundi et mercredi :
8h30/12h et 13h30/16h30
vendredi : 8h30/12h
Vous pouvez également déposer vos 

chèques aux accueils (Mairie et Services Techniques).  
Un terminal carte bancaire est aussi disponible devant 
la mairie 24h/24h.

CARTE DE BUS
En vente à l’accueil du Pôle Éducation (2, rue M-Thorez) 
du 25 au 5 de chaque mois.

LOGEMENT JEUNES 02 35 13 18 27
Le Comité pour le Logement et l’Habitat des Jeunes 
de Seine-Maritime (CLHAJ 76) vous accueille au Pôle 
Éducation (2, rue M. Thorez) les lundis de 14h à 17h.

POINT INFO JEUNESSE 02 35 13 18 27
Le PIJ vous accueille sans RDV pour toute recherche 
d’informations. Point multimédia gratuit.

ANTENNE DE LA MISSION LOCALE
02 35 13 18 27 (SUR RENDEZ-VOUS UNIQUEMENT)
Propose aux jeunes (16/25 ans) en recherche d’emploi 
et de formation, un suivi social et professionnel. 
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SUR RENDEZ-VOUS 02 35 13 18 00
ALBAN BRUNEAU, Maire
Affaires générales

MARC GUÉRIN, 1er adjoint au Maire
Personnel communal, Finances, Sécurité publique,
Prévention de la délinquance

MICHEL GARCIA, 2ème adjoint au Maire
Patrimoine, Cadre de vie, Urbanisme, Commerces

MARIE-CLAIRE DOUMBIA, 3ème adjointe au Maire
Solidarités, CCAS, Logement, Politique de la Ville, Monnaie locale

SANDRA HAUCHECORNE, 4ème adjointe au Maire
Culture, Espace mémoire

FABIENNE DUBOSQ, 5ème adjointe au Maire
Environnement, Risques majeurs

THIERRY ROLLAND, 6ème adjoint au Maire
Sport, Enfance, jeunesse, loisirs, Projet Educatif Global

ALINE BEKHEDDA, 7ème adjointe au Maire
Démocratie, Vie des quartiers, Vie associative

FABRICE PIMOR, 8ème adjoint au Maire
Communication, Nouvelles technologies, Mairie numérique, 
Initiatives éco-responsables

CÉDRIC PELLETIER, Conseiller municipal délégué
Accessibilité

MARIE NGUYEN, Conseillère municipale déléguée
Affaires scolaires, Education à la santé

SANDRINE FONTAINE, Conseillère municipale déléguée
Relations internationales, Culture de Paix

JULIA RUSSO, Conseillère municipale déléguée
Petite enfance

GÉRARD LEGOUT, Conseiller municipal délégué
Etat civil, Elections, Fêtes et manifestations, Anciens 
combattants, Transports, Signalisation et sécurité routière, 
Commission de sécurité

BÉATRICE LELLIG, Conseillère municipale déléguée
Animation et  Vacances des personnes âgées

LES ÉLUS REÇOIVENT

CONSEILS EN ARCHITECTURE

Permanences du CAUE aux services Techniques, av. 
Jacques-Eberhard, les jeudis 8 et 22 novembre. 
Gratuit sur rendez-vous.

02 35 13 18 00

02 35 51 31 96

COLLECTE D’ENCOMBRANTS USAGÉS

Prochaine collecte d’encombrants blancs et bruns 
(électro-ménagers, matériels informatiques, etc.) le 
mercredi 28 novembre, de 13h15 à 16h45.

02 35 13 18 00 (INFOS+FORMULAIRE)

CONCILIATEUR DE JUSTICE

Un conciliateur de justice reçoit, sur rendez-vous, en 
mairie, tous les vendredis du mois.

02 35 13 18 00

UFC-QUE CHOISIR

Permanence le 1er mercredi du mois, de 14h à 17h, au 
centre social Agies.

09 62 51 94 37 / 06 47 12 53 02
VIVRE HEUREUX SANS ALCOOL

Permanence le mercredi, de 17h à 19h, salle Erkonwald.
02 35 13 92 88 / 06 27 58 78 01

ASSISTANTES SOCIALES
Centre social 02 35 47 77 88
Mmes Laplace et Sampic : sur RDV
Carsat 02 32 74 07 86
Mme Leclère : 1er et 3ème vendredi du mois

PMI 02 35 47 49 04
Centre social : mardi après-midi (sur RDV)

INFOS SOCIALES

RÉSIDENCE DE L’ESTUAIRE 02 35 47 73 34
RÉSIDENCE DU CLOS FLEURI 02 35 47 52 57
EHPAD LES CHARMETTES 02 32 85 36 00

PERSONNES ÂGÉES
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Didier Porte passe en revue une actualité pas 
toujours brillante avec l’humour très noir d’un 
passager du Titanic qui dirait “Fendons-nous la pipe 
avant de la casser.”

H U M O U R

DIDIER PORTE
ECPC

06 20
H3

0

L’atelier proposé par la Ludothèque permettra de 
créer des fusées en papier. Dès 4 ans accompagné 
d’un parent.

L O I S I R S

ATELIER CRÉATIF
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR INSCRIPTION AU 02 35 13 16 68

07 14
H

Les 10, 24 novembre et 1er décembre à 14h.
Poursuite des ateliers animés par Christine Bouillon. 
Le rendez-vous commémore les 50 ans du premier 
pas de l’homme sur la Lune. Aucune connaissance 
préalable n’est requise. Il s’agit de laisser parler son 
imagination pour écrire de petites fi ctions.

AT E L I E R  D ’ É C R I T U R E

DE LA TERRE À LA LUNE
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT

Créé en 2016 au Théâtre des Bains-Douches du 
Havre dans le cadre du festival Pharenheit, 
ce spectacle décline avec humour une scène 

extraite d’un mauvais téléfi lm sur Henry de 
Navarre et Marguerite de Valois…

En cherchant sur Youtube une grande scène de cinéma 
pour laquelle ils n’auraient pas été embauchés, Claire 
Laureau et Nicolas Chaigneau sont tombés sur un 
bout de téléfi lm doté d’un potentiel chorégraphique 
et drolatique insoupçonné. Le jeu dansé et parlé 
des danseurs/comédiens décline la scène de départ 

jusqu’à la caricature. Les dialogues ridicules sont 
réécrits sous différents angles en y associant des 
contraintes physiques pour le moins décalées. Ces 
variations théâtrales sont servies par une bande son 
alliant musiques savantes ou contemporaines (Bach, 
Strauss, Jessica Jalbert…), sons (bruits d’animaux, 
bruitages…) et silences. L’humour et l’absurde sont 
bien sûr au rendez-vous de cette première création de 
la compagnie pjpp. En clair, nous sommes plus dans 
l’univers des Monty Python que dans celui de La Reine 
Margot.

ECPC • +D’INFOS SUR CULTURE.GONFREVILLE-L-ORCHER.FR

LES DÉCLINAISONS
DE LA NAVARRE

D A N S E

À L’OUEST
RIEN DE NOUVEAU

M É M O I R E

Programmé à l’occasion de la commémoration 
de la 1ère Guerre mondiale, le fi lm de Lewis 
Milestone (1930, 2h32) raconte la destinée 

de jeunes allemands engagés dans l’armée 
impériale.

Poussés par la fi èvre patriotique de leur professeur, Paul 
Bäumer et ses amis partent à la guerre. Ils perdent vite 
leurs illusions en découvrant les atrocités des tranchées. 
Le fi lm est tiré d’un roman de Erich Maria Remarque 
publié en 1929. Cet auteur pacifi ste fut pourchassé par 
les nazis pour “trahison” dans les années 30. Son livre 
était sur la liste des livres qui subiront les autodafés et 
deviendra un best-seller dans le monde entier. Le fi lm 
fi nancé par Universal Pictures sera également interdit 
en Allemagne après une première chaotique à Berlin. Il 
faudra attendre les années 50 pour revoir le fi lm sur les 
écrans. Le débat sera animé par Geoffroy Descamps, 
professeur d’histoire.

MÉDIATHÈQUE • ENTRÉE LIBRE
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Venez vous relaxer en écoutant tranquillement de la 
musique à la médiathèque. La durée de la sieste est 
variable selon l’envie.

N O U V E A U

SIESTE MUSICALE
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR INSCRIPTION AU 02 35 13 16 67
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Le ballon rouge est un moyen métrage réalisé par 
Albert Lamorisse en 1956. C’est l’histoire d’une 
rencontre peu commune entre un gros ballon rouge 
accroché à un réverbère et un petit garçon. Le môme va 
libérer le ballon qui le suivra ensuite fi dèlement dans 
les rues de Ménilmontant. Prix Louis-Delluc, Palme d’or 
du court métrage au festival de cannes…, le fi lm qui 
a reçu de nombreux prix internationaux a été adopté 
par trois musiciens (François Ripoche, Laetitia Shériff 
et Stéphane Louvain). Leur bande son jouée en direct 
nous glisse dans une déambulation urbaine poétique 
qui n’échappe pas aux brutalités de la vie.

Prenez plusieurs petits fi lms d’animation chiliens, 
ajoutez les voix de Merlot et de Polo, vous obtenez 
un moment qui sera très apprécié par le jeune public 
(dès deux ans) et toute la famille. Guitares, beatbox, 
ukulélé accompagnent les neuf rondes enfantines 
hautes en couleurs et en rythmes. Le bricolage musical 
fait de folk, de reggae, de rockabilly joue avec des 
personnages en pâte à modeler allant du chat macho 
au docteur Castor en passant par les serpents en 
transe et des poules à la coq. 

Du 17 au 25 novembre, les jeunes cinéphiles 
vont à nouveau abreuver le cinéma de 
l’ECPC, mais aussi d’autres du Havre, de 

Montivilliers et d’Harfl eur, d’un fl ot de fi lms 
notamment liés au thème de L’artiste et son 
œuvre.

Agé.e.s de moins de 25 ans, une trentaine de cinéphiles 
travaillent depuis des mois à cette nouvelle édition. Au 
programme, des fi lms à voir lors d’une soirée courts-
métrages, de ciné-concerts, d’une avant-première 
nationale… et bien sûr des projections qui mettront 
cinq courts et cinq longs métrages en compétition. 

Des fi lms rares venus du Brésil, de Serbie, d’Afrique 
du Sud, d’Espagne, d’Australie, de France, du Liban, 
d’Allemagne. Tout ça sans oublier les ateliers (land-art, 
stop motion) à faire avec sa classe ou en famille. Sans 
oublier non plus les soirées d’ouverture et de clôture 
toujours scénarisées avec humour. Sans négliger les 
autres moments, petits coups de projecteur sur les 
ciné-concerts.

PROGRAMME COMPLET SUR DUGRAINADEMOUDRE.NET
ET SUR LA PAGE FACEBOOK FESTIVAL DU GRAIN À DÉMOUDRE

ECPC

ECPC

DU GRAIN À DÉMOUDRE : 19ÈME !
F E S T I V A L

17 25

Le conseil municipal et les associations d’anciens 
combattants vont commémorer la fi n de la guerre 
14-18. Rendez-vous à 9h45 sur l’esplanade de l’ECPC 
pour la formation d’un cortège qui sera précédé par 
la batterie-fanfare de Montivilliers-Gonfreville l’Orcher.

C É R É M O N I E  O F F I C I E L L E

CENTENAIRE DE
L’ARMISTICE DE 1918
MONUMENT AUX MORTS

11 10
H

LE BALLON ROUGE UN ARC-EN-CIEL 
DE COULEURSPAR LAETITIA SHÉRIFF
PAR MERLOT & POLO

Du théâtre d’impro avec la troupe La Frit.

I M P R O

LA FRIT
ECPC •INFOS SUR WWW.LAFRIT.FR
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Séances de lecture et de découverte d’albums animées 
par une bibliothécaire.

J E U N E  P U B L I C

BÉBÉS LECTEURS
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR RÉSERVATION AU 02 35 13 16 64
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La Ludothèque propose une sélection de jeux pour 
vous aider dans vos recherches de cadeaux.

D É C O U V E R T E

JEUX DE NOËL
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR RÉSERVATION AU 02 35 13 16 68
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Quatre ateliers de créations parents-enfants, animés 
par “Stéphanie Bricole” : décoration de sapin (le 17 
nov. à 10h et le 1er déc. à 14h) et décoration de table 
(le 17 nov. à 14h et le 1er déc. à 10h).

AT E L I E R

LES DÉCORATIONS
DE NOËL
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR RÉSERVATION AU 02 35 13 16 64

17 &01
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EN QUÊTE DE SENS

C’est l’histoire de deux amis, de Nathanaël Coste 
et Marc de la Ménardière. L’un exporte de l’eau 
en bouteille à New York, l’autre travaille à 

l’opposé dans la gestion collective de l’eau. Le premier 
s’interroge sur son activité. Tous les deux partent 

ensemble à la rencontre de personnalités impliquées 
dans le combat pour l’environnement. Sorti en 2015, le 
fi lm 100% autoproduit est allé au devant de Vandana 
Shiva, Samdhong Rinpoche, Marianne Sébastien, José 
Luis Tenoch, Perez, Hervé Kempf, Arnaud Desjardins…

Mon Jules Verne (de Patricio Guzman, 2005, 
52mn, +10 ans) est un hommage à l’écrivain 
ainsi qu’aux gens d’aujourd’hui qui aime 

l’aventure et le rêve. On retrouve ainsi un pilote de 
montgolfi ère, un spationaute, un astrophysicien, un 
spéléologue, un artiste sous-marin ou même Jean-Luc 
Courcoult, metteur en scène et fondateur du Royal de 
Luxe qui imagine des machines dignes des rêves de 
Jules Verne. Les amoureux-ses du Géant ne seront pas 
surpris de le trouver là.

Le Tour du monde en 80 jours (fi lm d’animation 
d’Henri Heidsieck, 1h35, +10 ans) Retrouvez les 
aventures de Phileas Fogg qui, suite à un pari fou, 

va devoir affronter toutes sortes de mésaventures dans 
un temps record…
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Dans le cadre du mois du fi lm documentaire, 
trois fi lms sont présentés à la médiathèque.

MOIS DU DOCUMENTAIRE
C I N É M A
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MÉDIATHÈQUE • INFOS ET RÉSERVATIONS AU 02 35 13 16 38
PROJECTIONS EN PRÉSENCE DE GEOFFROY DESCAMPS, PRO-
FESSEUR D’HISTOIRE AU COLLÈGE

Activité cuisine pour les enfants, organisée par 
l’association Activités et partage mayvillaise.

A N I M AT I O N

ATELIER CUISINE
SALLE GASTON-LACHÈVRE • INFOS 06 18 96 16 29
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Il a été facteur à Gonneville la Mallet pendant 20 ans, 
Robert Cottard devenu Bob Facteur écrit et chante, 
avec un humour décapant, des textes où l’on croise sa 
belle-mère ou la vache à Baillehache.

M I N I  C O N C E R T

BOB FACTEUR
DISCOTHÈQUE • GRATUIT • INFOS AU 02 35 13 16 67
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Deux ateliers théorique et pratique sont animés par 
l’association Grandir et Vivre, sur le thème du langage. 
Le dimanche 18 novembre (9h30-13h), il s’agira de 
l’apprentissage du langage. Le dimanche 2 décembre 
(10h-13h), place à la pratique avec la fabrication 
d’outils pédagogiques.

P É D A G O G I E  M O N T E S S O R I

L’APPRENTISSAGE 
DU LANGAGE
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT • INFOS AU 02 35 13 16 63

18 &02
DÉCNOV

La Ville y tient un stand sur le thème “La santé dans la 
ville”. Elus et associations présenteront leurs activités.

É V É N E M E N T

FÊTE DE L’HUMANITÉ 
NORMANDIE
ROUEN, PARC DES EXPOSITIONS

24 & 25
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Qui n’a pas en tête la chanson Vie Violence de Claude 
Nougaro ? Le tango fougueux qu’on y entend est 
signé Galliano. Une œuvre qui n’est pas sans rappeler 
la partition du bandéoniste argentin Astor Piazzolla, 
l’inventeur du New tango qui encouragea Galliano à 
explorer le New musette. A mi-chemin entre chanson 
française (Serge Reggiani, Barbara, Julette Gréco, 
Georges Moustaki, Alain Leprest, Serge Gainsbourg…) 

Accordéoniste précoce, Richard Galliano a 
enregistré plus de cinquante albums. Le 
fondateur du New musette a aussi été le 

compagnon de route d’artistes prestigieux.
et jazz international (Chet Baker, Wynton Marsalis, 
Gary Burton, Michel Portal, Eddy Louiss…), Galliano 
s’est produit dans le monde entier et a reçu de 
nombreuses distinctions dans les répertoires jazz et 
classique. Il est l’unique accordéoniste au catalogue du 
prestigieux label Deutshe Grammophon.
Le spectacle offert avec le New jazz musette quartet 
revient sur trente ans de carrière en évoquant le 
souvenir vivant de son ami Nougaro, du pianiste 
cubain Gonzalo Rubalcaba ou du contrebassiste 
Charlie Haden.

RICHARD GALLIANO
J A Z Z  M U S E T T E

28 30

L’école municipale de musiques propose plusieurs 
rendez-vous ouverts à tous : concerts professeurs/
élèves, scène ouverte, découverte d’instruments…

T E M P O  F O R T I S S I M O

L’ÉCOLE DE MUSIQUES
EN ACTION
ECPC • PLUS D’INFOS SUR WWW.GONFREVILLE-L-ORCHER.FR

À 20H30 • ECPC

DR

BLANCS
J E U N E  P U B L I C

C’est l’histoire de deux clowns tout blancs qui 
s’amusent avec les matières et les sons.

Qu’est-ce qu’ils aiment ces clowns blancs ? Bah, la 
neige, le sucre, la farine, la mousse à raser, les yaourts 
nature… Dans ce spectacle musical et chorégraphique, 
les deux clowns sont attirés par un monde immaculé. 
Tout ce qui est blanc les rassure. Le petit problème, 
c’est que leur nez est rouge…
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À 10H15 (18 MOIS/3 ANS), À 15H (+3 ANS) • MÉDIATHÈQUE

L’association Activités et partage mayvillaise organise 
une sortie familiale à la patinoire du Havre.

S O R T I E

À LA PATINOIRE
SUR RÉSERVATION AU 06 18 96 16 29
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On connaît la batterie-fanfare Montivilliers-Gonfreville 
l’Orcher pour ses prestations lors des cérémonies 
offi cielles et fêtes de l’agglomération. Dirigé par 
Christian Bruyas, l’ensemble se produit également en 
concert avec un répertoire varié.

C O N C E R T

AVEC TAMBOURS
ET TROMPETTES !
ECPC
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L’atelier de la Ludothèque aura pour thème les 
décorations de Noël. Dès 4 ans accompagné d’un parent.

L O I S I R S

ATELIER CRÉATIF
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR RÉSERVATION AU 02 35 13 16 68
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Dans le village qui vit dans un fl ocon de neige, tout le 
monde aime Noël. Sauf le Grinch, alias le Grincheux. 
Ermite ronchon et rancunier, il décide de pourrir la fête 
du village en se déguisant en Père Noël… Dès 5 ans.

S O I R É E  C I N É M A

THE GRINCH
MÉDIATHÈQUE • GRATUIT SUR RÉSERVATION AU 02 35 13 16 38



          

Le 6ème album des Red Lezards compte dix titres, neuf 
compositions et une reprise d’une chanson chilienne, 
devenue symbole d’unité et de solidarité populaire, El 
pueblo unido. “Cette fois, j’ai écrit tous mes textes en 
français sauf un. La tendance s’est inversée comparé 
au premier album”, s’amuse Stéphane. Les paroles 
sont toujours aussi engagées et inspirées par la vie ou 
l’actualité. Dans Pince-moi, en ouverture d’album, il est 
question des migrants, “le texte est sorti tout seul au 
moment de la fermeture de la “jungle” de Calais. Avec 
What shall we do ? J’y dénonce la politique politicienne. 
Idem avec Sortez les drapeaux, qui traite de l’enjeu 
des élections et l’envie de changement : Sortez les 
drapeaux, ceux de la commune… Le rouge et le noir 
et pas le blanc…” Hommage à un ami bassiste décédé 
avec Lol and Low, message personnel à son fi ls sur On 
y va ou encore questionnements sur les routes que l’on 
choisit de prendre dans la vie avec Les petits pas…
Ce nouvel album est résolument plus acoustique. Bruno 
a troqué sa basse contre une contrebasse, le batteur 
Philippe joue du cajon et des percussions, Stéphane 
accompagne sa voix à la mandoline et à la guitare folk, 
Jean-Yves passe du saxophone soprano à l’accordéon 
et Lionel conserve sa guitare électrique. “Nous jouons 
de plus en plus dans cette formule, plus facile à mettre 
en place et plus adaptée pour des lieux plus intimistes.”

UN 6ÈME SENS

La pochette de 6ème sens avec de gauche à droite : Jean-Yves 
Collart, Lionel Lebourg, Philippe Lebourg, Stéphane Lebourg 
et Bruno Cassin

Déjà 28 ans que les Red Lezards roulent leur bosse 
sans réellement changer de peau. Dans leur ADN, il y 
a de l’engagement bien-sûr et de la fi délité. Le groupe 
peut compter sur les amis de toujours. “Olivier Durand 
produit artistiquement nos albums. Il est présent aux 
répétitions et nous aide dans le travail d’arrangement. 
Evidemment il tient aussi la guitare sur quelques 
morceaux. Nous avons pu compter sur la présence du 
batteur Alan Fatras. Enfi n, Eliott Murphy nous a fait 
le plaisir de jouer de l’harmonica sur l’hommage à 
Laurent Pardo, un copain bassiste.”
Visuellement, un soin particulier est apporté à chaque 
nouvel album. Après le magnifi que lézard guitariste 
du précédent album, l’illustrateur Jean-Marc Touttain 
signe une belle caricature des reptiles pour la pochette 
de 6ème sens (voir ci-dessus). Quant au graphisme, il a 
été confi é une deuxième fois à l’artiste MoOt.
Et puis, le public acquis à leur cause depuis de 
nombreuses années répond à chaque fois présent. 
“Nous avons atteint 329 souscripteurs, un record !”
Stéphane Lebourg songe déjà à la suite. “Nous 
souhaitons marquer notre trentième anniversaire ! On 
réfl échit déjà à un album plus festif qui pourrait réunir 
plein d’amis musiciens, avec des reprises revisitées et 
des nouveautés. Et puis, bien entendu, nous aimerions 
organiser un grand concert pour fêter ça tous 
ensemble.” Une chose est sûre : Les Red Lezards n’ont 
pas dit leurs derniers mots…

UN GROUPE SOLIDE
ET BIEN ENTOURÉ

Engagez-vous qu’ils disaient ? Oui mais pour défendre 
les droits des salariés, l’emploi local ou encore les 
conditions de travail… Sauriens riment sans aucun 
doute avec soutien. “C’est une évidence pour nous 
lorsqu’il y a des confl its sociaux de venir, dès qu’on le 
peut, soutenir les copains !”, souligne Stéphane.
Des concerts de soutien, il y en a eu à la pelle : auprès 
des salariés de Fralib dont la lutte a inspiré le titre 
incontournable Univoleur (dont la comédienne Audrey 
Vernon a réalisé un clip en pleine manif), auprès des 
employées de Ceacom, des travailleurs de Sidel ou 
encore des “madeleines” Jeannette, des ouvriers de 
l’usine Cooper à Bolbec etc. “Malheureusement, la liste 
est trop longue !, déplore Stéphane. Tous ces moments 
sont des temps forts dans la vie du groupe. Nous avons 
fait de belles rencontres humaines et parfois il y a eu de 
belles victoires. Reste mémorable le concert de victoire 
des Fralib avec HK et les Saltimbanks à Gemenos après 
1336 jours de lutte !”
Avant l’été, les lézards étaient aux côtés des Perchés de 
Janet. “Il s’agissait d’une évidence ! Nous avons une 
histoire particulière avec l’hôpital psychiatrique. D’abord, 
Bruno et Lionel y travaillent. Puis tous les ans, nous faisons 
un concert au moment de Noël pour les résidents.”

DES CONCERTS DE SOUTIEN

M U S I Q U E
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LES RED LEZARDS
SUIVEZ L’ACTUALITÉ DU GROUPE SUR WWW.REDLEZARDS.COM
ET SUR LA PAGE FACEBOOK @REDLEZARDS Pour fêter la sortie de leur nouvel album 6ème sens, les Red Lezards étaient sur la scène de 

l’ECPC le 5 octobre dernier. Le quintet, toujours inspiré, continue de distiller une musique 
folk engagée. Les afi cionados ne sont pas déçus !

A Gonfreville l’Orcher, est-il encore nécessaire de 
les présenter ? Ici, les frères Lebourg (Stéphane, 
Lionel, Philippe) et leurs deux compères Bruno 
Cassin et Jean-Yves Collart font partie du décor, 
mais se font toujours entendre.
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